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Apports à la connaissance bio-écologique d’un ravageur : la Bruche de la lentille en France – S. 

LOISEAU, J.D. CHAPELIN-VISCARDI, G. RIQUET, L. RUCK, F. ROCHER, L. CORDAILLAT 
 

 

1. Résumé 
 

Les bruches sont des Coléoptères de la sous-famille des Bruchinae. Ces espèces sont connues pour être 

des ravageurs de légumineuses (Fabacées). Bruchus signaticornis est la principale espèce occasionnant 

des dégâts à la Lentille cultivée en France. Cette étude, réalisée durant trois ans et dans six bassins de 

production français, porte sur des individus interceptés par l’utilisation de tentes Malaise. Elle apporte 

des informations sur l’évolution des adultes en parcelles. La phase de colonisation et le début des 

accouplements se déroulent avant le début de la floraison de la culture. Les mâles sont majoritaires 

avant ce stade phénologique de la plante-hôte, puis ne sont plus interceptés. Les femelles quant à elles 

deviennent majoritaires après ce stade, période durant laquelle elles sont à la recherche de sites de 

ponte favorables. 

2. Mots clés 
 

Dynamique, phénologie, ravageur, Vicia lens. 

3. Introduction 
 

Les bruches sont des insectes de la famille des Chrysomelidae et de la sous-famille des Bruchinae. Elles 

représentent un cortège de 82 espèces en France (Delobel in Tronquet, 2014). Au stade larvaire, la 

majeure partie se développe au détriment d’une large gamme de légumineuses. L’impact économique 

provoqué par ce groupe d’espèces, souvent cosmopolites, peut s’avérer considérable en France 

(Hoffmann, 1945 ; Chapelin-Viscardi et al., 2019). La culture de la Lentille est en développement 

constant en France et les problématiques connexes d’insectes ravageurs sont une préoccupation 

majeure. La surface cultivée a une croissance très importante depuis quelques années : en 1997, la 

Lentille était cultivée sur environ 4 000 hectares (ha) contre près de 15 000 ha en 2013 ; depuis, la 

production ne cesse de croître jusqu’à atteindre 37 550 ha en 2019 [Terres Univia, 2020]. Face à une 

demande croissante de solutions de la filière concernée, l’Association nationale interprofessionnelle 

des légumes secs (Anils) a mis en place et piloté un programme d’étude de la Bruche de la Lentille en 

2017. Parmi les axes développés par l’Anils, l’approfondissement des données biologiques et 

écologiques s’est avéré incontournable dans le but de mieux cerner l’insecte en question et de 

développer une connaissance nécessaire à une gestion adaptée du ravageur. 
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4. Matériels et méthodes 
 

Le dispositif mis en place dans ce projet concerne six bassins de production français pour trois années 

de suivi. Par bassin, trois tentes Malaise (TM) sont installées dans des parcelles de lentilles pour 

intercepter les insectes en vol (une TM par parcelle) (Malaise, 1937 in Gressitt et Gressitt, 1962 ; Sheikh 

et al., 2016). Les captures permettent de décrire le comportement de la Bruche, et particulièrement 

son activité de vol durant le temps du suivi. Les périodes de piégeage sont les plus étalées possibles 

(du post-semis à la récolte). Les relevés des pièges sont réalisés 2 (à 3 fois) par semaine dans chaque 

bassin. La phénologie de la plante-hôte fait aussi l’objet d’un suivi hebdomadaire. Les échantillons 

collectés sont étudiés au laboratoire. Un tri et un comptage sont effectués. Les Bruchinae sont isolés 

du reste du matériel biologique. Les individus sont sexés et identifiés, dans la mesure du possible au 

rang spécifique, avec la ressource documentaire disponible (Hoffmann, 1945 ; Balachowsky, 1962 ; 

Strejček, 2012 ; Zampetti et Ricci, 2012 ; Rheinheimer et Hassler, 2018) et la consultation de la 

collection de référence du Laboratoire d’Eco-Entomologie. Les données biologiques et phénologiques 

(plante-hôte) obtenues pour chaque bassin sont reliées à des enregistrements de données climatiques 

(précipitations et températures). De plus, des observations visuelles complémentaires en parcelles ont 

été faites par plusieurs observateurs dans plusieurs départements français pour parfaire l’analyse et 

les interprétations. Dans un 1er temps, nous confirmons l’espèce pour laquelle les dégâts aux cultures 

sont imputables. Puis, nous étudions la phénologie de l’espèce et la dynamique des individus dans leur 

ensemble puis en fonction de leur sexe. Cette approche est couplée aux informations phénologiques 

de la plante-hôte pour discriminer un éventuel stade influençant la population de manière importante. 

Dans un 2nd temps, nous souhaitons comprendre l’influence du stade phénologique du début de la 

floraison de la Lentille sur la dynamique de population de l’espèce. D’après la littérature, il est un 

processus biologique clé pour d’autres espèces du genre (Back, 1922 ; De Luca, 1956 ; Korab, 1927 in 

Balachowsky, 1962 ; Dupont et Huignard, 1990 ; Boughdad, 1994). L’objectif est d’apprécier s’il existe 

des différences notables d’effectifs. Les analyses statistiques sont réalisées avec le logiciel RStudio (R 

Core Team, 2016). 

Par ailleurs, d’autres thématiques spécifiques concernant la connaissance de l’espèce ont été traitées. 

Nous renvoyons le lecteur aux publications concernant l’évolution saisonnière de l’appareil 

reproducteur femelle (Loiseau & Chapelin-Viscardi, 2020), les observations réalisées sur les œufs 

(Bellifa & Chapelin-Viscardi, 2021a) et les interactions entre les bruches et leurs ennemis naturels 

(Bellifa & Chapelin-Viscardi, 2021b). Une synthèse des travaux sur le sujet a également été publiée par 

Chapelin-Viscardi et al. (2021). 

5. Résultats 
 

Parmi toutes les Bruches collectées, nous avons relevé au moins 14 espèces. L’espèce Bruchus 

signaticornis (la Bruche de la Lentille, Figures 1 et 2) est largement majoritaire dans les relevés : 99,8 

% des Bruches trouvées dans les pièges se rapportent à cette espèce. Au printemps, une forte activité 

de vols, à la fois des mâles et des femelles, est visible durant quinze jours à un mois. La colonisation 

est caractérisée par un vol massif qui peut être suivi de plusieurs vols de moindre ampleur. Cette 

colonisation a lieu entre mi-avril et fin-mai, selon les années, et est probablement corrélée aux 

variations du climat de l’année (températures, pluviométrie ou humidité). La majorité des individus 

arrive avant la floraison de la culture. À la suite de cette phase de colonisation massive et après la 

floraison de la culture, le nombre d’adultes interceptés est négligeable. Cela pourrait s’expliquer par 

le fait qu’une fois arrivées dans les parcelles, les bruches se déplacent peu puisqu’elles disposent de 

leur plante-hôte. Les mâles sont majoritaires par rapport aux femelles avant le début de la floraison. 

Leur nombre décroît fortement jusqu’à l’arrêt de leur capture après ce stade. Les femelles sont 
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également interceptées majoritairement avant le début de la floraison et sont majoritaires par rapport 

aux mâles après le début de la floraison. Habituellement, les deux sexes arrivent en parcelle à la même 

période (de 1 à 4 jours près), mais en proportions inégales en faveur des mâles. 

 

Bruchus signaticornis Gyllenhal, 1833 (Coleoptera Chrysomelidae 

Bruchinae) 

taille : 3,5 mm (cliché Jean-David Chapelin-Viscardi). 

 

 

 

6. Discussion 
 

Trois années d'expérimentation ont permis d'appréhender, de comprendre et d'actualiser les 

connaissances sur Bruchus signaticornis en France. Cette étape était indispensable pour avoir une 

solide connaissance de la biologie et de l'écologie de cette espèce. Il a été démontré que les dommages 

au champ sont dus exclusivement à Bruchus signaticornis avec 99,8 % des effectifs de bruches 

interceptés dans les champs. Ceci a pu être démontré pour l’ensemble des bassins français de 

production de lentilles étudiés. Un cycle théorique d'activité des adultes dans les cultures de Lentille a 

été établi. A noter que les bruches arrivent tôt dans les champs, jusqu’à plus d’un mois avant le début 

de la floraison des lentilles. La colonisation se caractérise par un ou plusieurs vols massifs de mâles et 

de femelles. Après le début de la floraison, les mâles ne sont presque plus détectés, et on suppose 

qu'ils terminent leur vie après s’être accouplés. Seules les femelles sont interceptées et elles 

recherchent les gousses pour la ponte. Ainsi, deux phases sont bien identifiées avec comme période 

charnière : le début de la floraison de la Lentille. 
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